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Sabbat après-midi, le 21 janvier 2006 
Aujourd'hui l'un des grands besoins du monde est la religion au foyer. Les parents représentent Dieu pour leurs enfants pendant les tendres années de l'enfance. Ils doivent former leur caractère à l'image divine. Dans le sens le plus élevé du terme les parents chrétiens sont des éducateurs. Le foyer peut être un lieu où l'Esprit de Dieu aime à résider; et chaque chrétien qui travaille dans ce but cherche à placer la religion de Christ sur la base la plus élevée possible.

Les parents qui sont des canaux de lumière dans le foyer sont reconnus par le ciel tout entier comme des économes fidèles des multiples grâces de Dieu. Ils sont les maîtres qui éduquent leurs enfants à être  pleins de considération et de compassion. Ils savent qu'en tant que représentants du Christ ils ont affaire à des âmes humaines pour leur enseigner la beauté de la sainteté et pour communiquer la connaissance et la sagesse de Dieu. De tels parents prennent leurs enfants avec eux sur le chemin conduisant au ciel.

Signs of the Times, March 3, 1009

Les enfants doivent la vie et l'être à leurs parents, et c'est cependant grâce à la puissance créatrice de Dieu qu'ils ont la vie, car Dieu est celui qui la donne. Souvenez-vous donc toujours que vous ne devez pas traiter vos enfants comme s'ils étaient votre propriété. Ils sont l'héritage du Seigneur, et le plan du salut inclut leur rédemption aussi bien que la vôtre. Ils ont été confiés aux parents afin d'être élevés dans la connaissance et l'amour du Seigneur. Ainsi ils seront qualifiés pour l'accomplissement de leur tâche en ce monde et dans l'éternité.




The Adventist Home, p. 280

Dimanche, le 22 janvier 2006

Les parents en tant que régisseurs fidèles de la grâce multiple de Dieu, doivent accomplir patiemment et amoureusement l'œuvre qui leur a été confiée. On espère qu'ils soient trouvés fidèles. Tout doit être fait avec foi. Ils doivent prier continuellement pour que Dieu impartisse Sa grâce à leurs enfants. Ils ne devraient jamais en arriver à se lasser, à s'impatienter ou à s'irriter dans leur tâche. Ils doivent s'approcher étroitement de leurs enfants et de Dieu.

Les parents auraient du succès s'ils agissaient avec patience et amour, en s'efforçant réellement d'aider leurs enfants à atteindre la norme la plus élevée de la pureté et de la modestie. Les parents doivent montrer de la patience et de la foi afin de pouvoir présenter leurs enfants devant Dieu, sculptés pour l'ornement d'un palais.

Ellen G. White Comments, SDA Bible Commentary, vol. 3, p. 1154

Commentaires bibliques d'E. G. White, vol. 1, pp. 120,121

Celui qui a une famille est sous l'obligation, en tant qu'économe de Dieu, de donner l'exemple à ses enfants. Il doit les instruire à être intelligents et utiles, à utiliser la force qui leur est donnée par Dieu pour l'avancement de Son œuvre dans le monde. Par le précepte et par l'exemple, il doit les instruire à être de fidèles économes. Ils doivent être instruit à prendre conscience du fait que des trésors leur ont été confiés en prêt, et qu'ils doivent être préparés pour le service de Dieu.

Enseignez à vos enfants que rien de ce qui appartient à Dieu ne doit être retenu, que tous leurs dons doivent être utilisés pour promouvoir Sa gloire. Enseignez-leur à développer un sens de responsabilité, à utiliser sagement les capacités qui leur ont été confiées, en les améliorant et en les perfectionnant dans la pratique. Ils sont responsables de l'exercice judicieux de chaque faculté.
             Signs of the Times, October 18, 1899

Pendant l'enfance et l'adolescence, une instruction dans le domaine pratique et dans les matières littéraires devrait être combinée. L'esprit devrait emmagasiner de la connaissance. Les parents devraient prendre conscience qu'ils ont une œuvre solennelle à accomplir, et s'en charger avec ardeur. Ils doivent diriger et former le caractère de leurs enfants. Ils ne devraient pas se contenter d'un travail superficiel. Devant chaque enfant une vie comportant les intérêts les plus élevés est ouverte; ils doivent s'épanouir en Christ, par les moyens que Dieu a fournis. Le terrain de leur cœur doit être préparé, la semence de la vérité devrait y être semée dès les premières années. Si les parents sont négligents à ce sujet, ils devront rendre des comptes de leur gestion infidèle. On devrait traiter les enfants avec tendresse et amour et leur enseigner que Christ est leur Sauveur personnel, et qu'en Lui donnant tout simplement leur cœur et leur esprit, ils deviendront Ses disciples.



      Spalding and Magan Collection, pp. 9,10

Certains couples désireraient travailler dans quelque mission étrangère, et beaucoup se dépensent pour des oeuvres chrétiennes alors que leurs propres enfants ignorent l'amour du Sauveur. Trop de parents pensent qu'il appartient aux ministres du culte ou aux instructeurs religieux de les amener à la connaissance du Christ; ils se déchargent ainsi d'une responsabilité que Dieu leur a confiée personnellement. Apprendre à suivre Jésus est la meilleure forme de collaboration que Dieu propose aux parents. Cette tâche demande de la persévérance et les efforts incessants de toute une vie. La négliger revient à montrer que nous sommes des économes infidèles. Cette insouciance est sans excuse aux yeux du Seigneur.

Christ's Object Lessons, p. 195; Les paraboles de Jésus, pp. 164,165

Lundi, le 23 janvier 2006

Ceux qui font profession d'être chrétiens ne devraient pas s'engager dans la relation du mariage avant que le sujet ne soit considéré avec soin et prière à un niveau des plus élevés, pour voir si Dieu peut être glorifié par cette union. Ils devraient aussi considérer le résultat de chaque privilège du mariage, et des principes sanctifiés devraient être à la base de chaque action. Avant d'accroître leur famille, ils devraient examiner si Dieu serait glorifié ou déshonoré en introduisant des enfants au monde. Ils devraient chercher à glorifier Dieu par leur union dès le début, et chaque année de leur mariage. Ils devraient considérer avec calme quelles dispositions pourraient être envisagées pour leurs enfants. Ils n'ont pas le droit de mettre des enfants au monde qui seront un fardeau pour les autres. Ont-ils une profession qui leur permettra d'entretenir une famille sans être dépendants des autres personnes? Si ce n'est pas le cas, ils commettent un crime en mettant au monde des enfants qui souffriront d'un manque de soin, de nourriture et de vêtement. A cette époque agitée et corrompue, ces sujets ne sont pas pris en considération… Des mères vivent une existence misérable, portant presque tout le temps des enfants dans leurs bras, cherchant tous les moyens pour mettre quelque nourriture dans leur bouche et des vêtements sur leur dos. De telles misères remplissent le monde.
      Testimonies, vol. 2, pp. 380, 381

Vous ne pouvez élever vos enfants comme vous le devriez sans l'aide divine; car la nature déchue d'Adam tente toujours d'avoir la maîtrise. Le cœur doit être préparé à accueillir les principes de vérité, de telle sorte qu'ils puissent s'enraciner dans l'âme et trouver la nourriture dans la vie. Parents, faites appel à l'aide divine et ne mettez pas plus d'enfants au monde que ceux auxquels vous pouvez assurer une instruction et une éducation qui les qualifiera pour cette vie et pour la vie à venir. Suivez l'exemple d'Abraham. Le Seigneur dit de lui: "Car je l'ai choisi, afin qu'il ordonne à ses fils et à sa maison après lui de garder la voie de l'Eternel, en pratiquant la droiture et la justice, et qu'ainsi l'Eternel accomplisse en faveur d'Abraham les promesses qu'il lui a faites…" (Gen. 18:19) L'effort humain seul n'aidera pas vos enfants à perfectionner un caractère pour le ciel; mais avec l'aide divine une œuvre grande et sainte peut être accomplie, et vous serez capables de vous présenter vous et vos enfants devant Dieu en disant: "Voici, moi et les enfants que l'Eternel m'a donnés" (Es. 8:18a) 

Review and Herald, October 25, 1892

Mardi, le 24 janvier 2006

Jésus appelle chaque personne égarée: "Mon fils, donne-moi ton cœur; " "Revenez, enfants rebelles, je pardonnerai vos infidélités" (Jér. 3:22a). La jeunesse ne peut être heureuse sans l'amour de Jésus. Ce dernier attend avec une tendresse pleine de pitié d'entendre la confession de ceux qui se sont écartés du droit chemin, et d'accepter leur repentance. Il observe pour voir s'il y aurait quelqu'expression de gratitude de notre part, comme la mère observe le sourire de reconnaissance de son enfant bien-aimé. Le grand Dieu nous enseigne à L'appeler Père. Il voudrait que nous comprenions combien ardemment son cœur éprouve de la tendresse pour nous dans toutes nos épreuves et dans toutes nos tentations. "Comme un père a compassion de ses enfants, l'Eternel a compassion de ceux qui le craignent." (Ps. 103:13) Il arriverait plutôt qu'une mère oublie son enfant que Dieu oublie une âme qui se confie à Lui.

Signs of the Times, January 19, 1182

Cette parabole (de l'enfant prodigue) a été donnée par le Christ pour nous montrer comment notre Père céleste accueille les pécheurs repentants. C'est contre lui qu'on a péché et cependant, ému de compassion, plein de pitié et désireux de pardonner, il va à la rencontre du fils prodigue. Il montre toute sa joie de ce que ce fils, en qui semblait éteint tout sentiment filial, ayant compris la profondeur de son péché et de son indifférence, est revenu auprès de son père, appréciant son amour et reconnaissant ses droits. Le père sait que son enfant se repent de sa vie de péché et qu'il a besoin maintenant de miséricorde et d'amour. Le fils a souffert; il a senti son dénuement et il vient à son père comme vers la seule personne qui puisse le secourir.

Testimonies, vol. 3, pp. 103,104; Témoignages pour l'Eglise vol, 1, p. 352

Ceux qui demeurent en Jésus ont l'assurance que Dieu les entendra, parce qu'ils aiment faire Sa volonté. Ils ne présentent pas une prière formaliste ou verbeuse, mais viennent à Dieu avec une confiance ardente et humble comme un enfant vers un tendre père. Ils ouvrent leur cœur concernant leurs peines, leurs craintes et leurs péchés. Ils présentent, au nom de Jésus, leurs désirs. Puis ils s'en vont avec l'assurance d'un amour qui pardonne et d'une grâce qui soutient.


    Our High Calling, p. 147

L'homme a l'assurance qu'il peut devenir participant de la nature divine, de même que Christ est devenu participant de la nature humaine. En Christ, Dieu s'engage sous obligation en faveur de l'humanité, si l'homme satisfait aux conditions. En effet, Il déclare: "Prenez mon joug sur vous et recevez mes instructions, car je suis doux et humble de cœur; et vous trouverez le repos pour vos âmes. Car mon joug est doux, et mon fardeau léger." (Mat. 11:29,30) Dieu se propose de porter le joug avec les êtres humains. Ce doit être un travail de coopération; car comment deux peuvent marcher ensemble s'ils ne sont pas d'accord? Jamais des parents terrestres n'ont éprouvé autant de compassion et d'amour pour leurs enfants que notre Père céleste pour ceux qui aspirent à la récompense du vainqueur. Il n'était pas possible d'exprimer des promesses d'amour et de grâce plus abondantes qu'Il ne l'a fait. Et ceci afin que nous devenions "participants de la nature divine en fuyant la corruption qui existe dans le monde par la convoitise."

Review and Herald, August 28, 1900

Même cette parabole (de l'enfant prodigue), aussi tendre et touchante soit-elle, ne réussit pas à exprimer la compassion infinie du Père Céleste. Le Seigneur déclare par Son prophète: "Je t'aime d'un amour éternel; c'est pourquoi je te conserve ma bonté." 
(Jér. 31:3b) Alors que le pécheur est encore loin de la maison du Père, dissipant ses biens dans une terre étrangère, le cœur du Père soupire après lui; et la moindre aspiration de retourner à Dieu n'est en réalité que la réponse au tendre appel de Son Esprit qui supplie et attire l'égaré au cœur d'amour de Dieu. 

Review and Herald, October 8, 1914

Mercredi, le 25 janvier 2006

Tant qu'ils font partie de la famille, la question du devoir des enfants touchant la religion doit être absolument résolu, et cela sans la moindre hésitation.

Les parents occupent la place de Dieu auprès de leurs enfants afin de leur dire, avec fermeté et une parfaite maîtrise de soi, ce qu'ils doivent faire et ne pas faire. Tout effort accompli en leur faveur avec bonté et modération développera dans leur caractère des éléments de volonté et de décision. … Les parents ont le devoir d'aborder très tôt cette question, de manière que l'enfant n'envisage pas plus de transgresser le sabbat, ou de négliger le culte de famille qu'il ne songerait à commettre des larcins. Une barrière doit être posée de la main même des parents.

C'est dès le plus jeune âge qu'une bonne éducation, conforme aux principes du Christ, doit être entreprise et menée à bien. C'est lorsque le cœur des enfants est encore très malléable qu'il faut leur parler des réalités éternelles. Les parents devraient se souvenir qu'ils vivent, parlent et agissent en présence de Dieu.

The Adventist Home, p. 320; Le foyer chrétien, pp. 307, 308

Eli était un bomme bon, pur moralement; mais il était trop indulgent. Il s'attira le déplaisir de Dieu parce qu'il n'affermit pas les points faibles de son caractère. Il ne désirait pas heurter les sentiments de qui que ce soit et n'avait pas le courage moral de reprocher et réprimander le péché. Ses fils étaient des hommes vils; et pourtant il ne les enleva pas de la position de confiance qu'ils occupaient. Ces fils profanaient la maison de Dieu. Il le savait, et était attristé des conséquences, car il aimait la pureté et la justice; mais il n'avait pas la force morale suffisante pour supprimer le mal. Il aimait la paix et l'harmonie, et devint de plus en plus insensible à l'impureté et au crime. Mais le grand Dieu prit l'affaire en main Lui-même. Lorsque la réprimande tomba sur lui (Eli), par le moyen d'un enfant, il l'accepta, conscient que c'était bien ce qu'il méritait. Il ne montra aucun ressentiment à l'égard de Samuel, le messager de Dieu; il l'aima dans ce qu'il fit, mais se condamna lui-même…

Quelle leçon avons-nous ici pour les parents, les gardiens de la jeunesse et ceux qui exercent un ministère au service de Dieu. Lorsque l'on n'affronte pas et que l'on ne réprime pas le mal, parce que l'on a trop peu de courage pour réprouver l'erreur, parce que l'on a trop peu d'intérêt ou que l'on est trop indulgent pour faire les efforts énergiques pour purifier la famille ou l'église de Dieu, on est responsable des malheurs qui peuvent résulter suite à la négligence d'accomplir son devoir. On est tout autant responsable des fautes que l'on aurait dû réprimer (par la remontrance, l'avertissement, l'autorité parentale ou pastorale) que si l'on était soi-même responsable des actes eux-mêmes.

Eli aurait dû d'abord essayer de restreindre le mal par des mesures calmes et tempérées; mais si cela n'avait pas eu d'efficace, il aurait dû maîtriser les erreurs par des mesures très fermes. L'honneur de Dieu doit être préservé d'une façon sacrée, même si cela doit nous séparer des parents les plus proches. Un seul défaut chez un homme qui, par ailleurs, a du talent, peut détruire son utilité en cette vie et il risque d'entendre au grand jour de Dieu, les paroles désagréables : "retirez-vous de moi, vous qui commettez l'iniquité." (Mat. 7:23c)

Eli était gentil, aimable et bon; il avait un vrai intérêt pour le service de Dieu et la prospérité de Sa cause. C'était un homme puissant dans la prière. Il ne se rebella jamais contre les paroles de Dieu. Mais il lui manquait quelque chose: il n'avait pas la fermeté de caractère pour réprimer le péché et exercer la justice contre le pécheur. Ainsi Dieu ne pouvait pas compter sur lui pour garder Israël pur. Il n'ajoutait pas à sa foi le courage et la force pour dire "non" au bon moment et au bon endroit. Le péché est le péché. La justice est la justice. La trompette d'avertissement doit résonner. Nous vivons une époque terriblement mauvaise. Le culte de Dieu se corrompra à moins que l'on ait les yeux grands ouverts sur chaque aspect du devoir. Ce n'est pas le moment d'être absorbé par des aises égoïstes. On ne doit pas se permettre de négliger une seule parole prononcée par Dieu.





       Testimonies, vol. 4, pp. 516,517

Jeudi, le 26 janvier 2006

Jésus aime les petits enfants. Lorsque les mères conduisirent leurs enfants à Jésus, les disciples voulurent les renvoyer. Mais Jésus les reprit et déclara: "Laissez les petits enfants, et ne les empêchez pas de venir à moi; car le royaume des cieux est pour ceux qui leur ressemblent." (Mat. 19:14) Puis Il les prit dans Ses bras d'amour et les bénit. Les parents et les maîtres qui n'ont ni amour ni patience avec les enfants sont à plaindre, car ils n'ont pas l'esprit de Christ. Ceux qui les rassemblent pour Ecole du Sabbat font une bonne œuvre, l'œuvre même qui fait plaisir au Maître. L'esprit qui se développe, même chez les tout petits enfants, peut comprendre beaucoup plus qu'on ne pense les enseignements de Jésus. On peut déjà leur enseigner de l'aimer de toute l'ardeur de leur affection. Enseignants et parents devraient semer à toutes les occasions qui se présentent. Et s'ils sont fidèles ils auront, à plus ou moins longue échéance, une récolte d'âmes. Et lorsqu'ils verront autour du grand trône blanc, avec des couronnes, des robes blanches et des harpes d'or, ceux pour lesquels ils ont œuvré, ils se rendront compte que leurs efforts n'ont pas été vains. La déclaration "c'est bien, bon et fidèle serviteur" parviendra à leurs oreilles comme une douce musique.

     Signs of the Times, June 23, 1881

Dieu souhaite que chaque enfant d'âge tendre soit Son enfant et qu'il soit adopté dans Sa famille. Aussi jeunes qu'ils soient, les jeunes peuvent être membres de la "maison de la foi" et avoir une expérience des plus précieuses. Ils peuvent avoir des cœurs tendres et prêts à recevoir des impressions durables. Leurs cœurs peuvent être attirés à Jésus dans la confiance et l'amour pour Jésus et ils peuvent vivre pour le Sauveur. Le Christ en fera de petits missionnaires. Le courant de leurs pensées peut être entièrement changé, de telle sorte que le péché n'apparaîtra pas comme quelque chose d'enviable, mais comme quelque chose qu'il faut rejeter et haïr.

Les petits enfants, aussi bien que ceux qui sont un peu plus grands, mettront à profit cette instruction. En simplifiant le plan du salut, les maîtres eux-mêmes recevront une aussi grande bénédiction que ceux auxquels ils donnent l'enseignement. Le Saint-Esprit de Dieu fera Son œuvre sur l'esprit réceptif des enfants afin qu'ils puissent saisir les vérités bibliques dans leur simplicité. Et ainsi le Seigneur donnera une expérience à ces enfants dans le domaine missionnaire; Il leur suggèrera des lignes de pensée que les maîtres eux-mêmes n'auront pas. Les enfants auxquels on donnera une instruction appropriée seront des témoins pour la vérité.
   Counsels to Teachers, pp. 169,170

Vendredi, le 27 janvier 2006

Lectures complémentaires:

The Adventist Home, pp. 244-247; Le foyer chrétien, pp. 235-238
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